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DOUTE, CERTITUDE ET ILLUMINATION. INTRODUCTION AUX THÉORIES 

MÉDIÉVALES DE LA CONNAISSANCE 

Le Moyen Âge semble se caractériser par un certain optimisme épistémologique, confiant dans 

la fiabilité des capacités cognitives humaines et dans la possibilité d’atteindre la vérité. Pourtant, comme 

l’a montré l’historiographie contemporaine, si – à l’exception notable de Jean de Salisbury au XIIe siècle 

– les penseurs médiévaux ne se réclament généralement pas du scepticisme, ni ne doutent radicalement 

de la possibilité de former des connaissances certaines, il existe bien une forme médiévale du problème 

sceptique, qui mobilise l’argumentaire des sceptiques comme test pour la théorie de la connaissance. 

On étudiera les façons dont les médiévaux reprennent et réélaborent cet argumentaire antique et se 

proposent de relever les défis qu’il lance. On mettra en évidence les sources grecques et latines 

(aristotéliciennes, sceptiques et augustiniennes) des débats et des positions, les fondements 

théologiques de l’hypothèse du Dieu trompeur et de la théorie de l’illumination, ainsi que les 

prolongements de ces questions dans l’épistémologie moderne, en particulier chez Descartes et 

Malebranche.

Textes étudiés : 

On s’appuiera sur des textes d’Augustin, Avicenne, Jean de Salisbury, Thomas d’Aquin, 

Bonaventure, Henri de Gand, Duns Scot, Ockham, Nicolas d’Autrécourt et Jean Buridan. Ils seront mis 

à disposition en traduction française au début du semestre.  

Il est recommandé de se procurer les questions 1-3 de l’article 1 de la Somme des Questions 

Ordinaires d’Henri de Gand, traduites par Dominique Demange et rassemblées sous le titre Sur la 

possibilité de la connaissance humaine (Paris, Vrin, 2013, coll. Translatio. Philosophies Médiévales).  

Littérature secondaire :  

De Rijk, L. M., La philosophie au Moyen Âge, Leiden, Brill, 19851 (réédition 1997). Chap. 9 : « Scepticisme 

antique et criticisme médiéval ».   

Demange, Dominique, Jean Duns Scot. La théorie du savoir. Paris, Vrin, 2007.  

Grellard, Christophe, Croire et savoir. Les principes de la connaissance selon Nicolas d’Autrécourt. Paris, Vrin, 

2005. 

– Jean de Salisbury et la renaissance médiévale du scepticisme, Paris, Les Belles Lettres, 2013.

– « Comment peut-on se fier à l’expérience ? Esquisse d’une typologie des réponses médiévales au

problème sceptique ». Quaestio, 4 (2004), p. 113 – 135.  

Perler, Dominik, « Scepticism and Metaphysics », in The Oxford Handbook of Medieval Philosophy, Oxford 

University Press, 2012, p. 547 – 565.  

Stump, Eleonor, Aquinas, Routledge, 2005 (chap. 7: “The Foundations of Knowledge”, chap. 8: “The 

Mechanism of Cognition”). 


